
LE GROUPE MARCHE A SAMATAN

Les  circuits  avaient  été  soigneusement  préparés  par  
Françoise  Lapeyre  qui  a  été  malheureusement  
empêchée de nous rejoindre cette semaine. 

Lundi matin, nous avons suivi l'animateur du Vacanciel 
pour  la  visite  du  caractéristique  marché  au  gras  où 
quantités  de  foies  gras  narguaient  nos  regards  et  nos 
papilles !  Le  marché  aux  volailles  vivantes  et  autres 
animaux domestiques a suivi, de nombreuses espèces de 
poules  et  de  canards  nous  étaient  inconnues,  puis  le 
grand marché.
L'après-midi,  le  « circuit  de  Campan »  de  4,5  km  a 
presque  doublé  de  longueur,  par  suite  d'un  balisage 
enfoui sous la verdure, ce qui nous a fait découvrir le 
petit  château  Renaissance  de  Pradel  aux  quatre  tours 
carrées,  puis sur le  parcours,  la traversée d'une ferme 
d'élevage  d'oies  grises  qui  redoutaient  peut-être  le 
sacrifice  rituel  car  curieusement  elle  s'éloignaient  de 
nous.
Ces  imprévus  nous  ont  empêchés  de  nous  rendre  à 
temps à Lombez où était prévue la visite de la cathé-
drale, partie remise au lendemain.

Mardi
Rendez-vous à Simorre avec deux responsables du club 
de marche local. Pour l'approche voiture, nous emprun-
tons la route des crêtes passant par Sauveterre sur la-
quelle nous dépassons nos amis cyclos en plein effort. 
Un parcours de 14 km nous est proposé sur les coteaux 
Est de la ville qui offre de nombreux et beaux points de 
vue  sur  la  campagne  environnante.  Dans  une  forêt, 
découverte d'une palombière et de son mécanisme.
Sur le retour, nous nous arrêtons à Lombez ancienne cité 
fortifiée entourée de fossés, aux maisons à pans de bois 
colorés, pour la visite guidée de la cathédrale avec une 
dame de  l'Office  de  tourisme.  Visite  fort  intéressante 
d'un édifice très particulier des 14e et 15e siècles, com-
portant deux nefs, des orgues monumentales du 18e, un 
clocher à cinq étages du style gothique toulousain. 

Mercredi
Cap au Nord pour l'Isle Jourdain où nous attendent trois 
responsables du club de marche local devant l'Office de 
Tourisme situé près d'un lac. Là, sur le parking, se pro-
mène un groupe d'oies qui déambulent à leur guise et 
traversent la rue ; une fois de l'autre côté, après réfle-
xion,  elles  reviennent  à  leur  point  de  départ.  Nous 
partons pour une balade de 10 km, plus plate que les 
jours précédents. 
Quelques pigeonniers à voir de près ou de loin émergent 
d'un  champ de  maïs...  Au détour  du  chemin,  le  Pont 
Tourné datant de 1217, doit son nom au fait qu'il ne soit 
pas perpendiculaire au cours de la Save. Fait de briques, 
avec une seule arche, il présente des ornières profondes 
creusées  par  le  passage  des  roues  des  charrettes  des 

paysans. Louis XIV y serait passé.
Retour en ville pour le pique-nique et la visite passion-
nante  du  Musée  européen  d'art  Campanaire  où  sont 
exposés  et  commentés :  cloches,  grelots,  sonnailles, 
carillons, etc... de tous les continents.

Vendredi
Retour à Simorre pour le « Circuit des Orchidées » avec 
nos accompagnateurs de mardi, orchidées fort nombreu-
ses dans les prairies en fin de printemps mais malheu-
reusement absentes en ce mois de septembre. Chemins 
et petites routes nous entraînent sur les hauteurs autour 
de  Simorre,  cette  fois  côté  Ouest.  Des  champs  de 
tournesols noirs et rabougris, de sorgho, des élevages de 
volailles,  chemins  et  petites  routes  goudronnées 
agréables  à  arpenter,  même quand ça monte.  L'ombre 
des arbres  est  fort  appréciée par  ces  temps de grande 
chaleur. Un curieux château d'eau, pas plus haut que la 
maisonnette  adjacente  (l'altitude  doit  lui  suffire),  la 
silhouette  d'un  arbre  évoque  le  profil  de  Balou,  des 
vestiges  de  moulins,  un  colombier  agrémentent  les 
14 km d'aujourd'hui. 
De retour à Simorre, un rafraîchissement bien mérité à 
l'ombre des platanes, promenade dans cette petite ville 
avec des maisons à colombages et encorbellements, une 
halle.  L'église  abbatiale  surprend  le  regard  lorsqu'on 
approche de Simorre car son architecture peu commune 
donne plus l'impression de château. La première trace 
est datée de 817, ensuite fortifiée aux 13e et 14e siècles 
et remaniée au 19e par Viollet-le-Duc.

Samedi, déjà le dernier jour, une petite balade de 9 km 
va suffire pour la matinée, au départ du Vacanciel. Le 
circuit  de  « Château  La  Tour »  nous  attend  dont  le 
balisage s'avèrera souvent déficient. Nous traversons la 
ferme de La Moulisse où les volailles se promènent en 
liberté avant de grimper vers le relais téléphonique d'où 
nous  avons  un  superbe  point  de  vue  à  360°sur  le 
paysage environnant. On ne peut malheureusement pas 
approcher  du  château,  classé  aux  Monuments  histori-
ques  privés,  bien  dissimulé  derrière  ses  murs.  Nous 
contournons  ensuite  la  forêt  pour  arriver  à  la  rivière 
l'Aussoue,  petite  pause  près  de  la  cascade  rafraîchis-
sante,  puis  nous  redescendons  vers  Samatan  et  nous 
retrouvons les volailles cette fois cachées sous les arbres 
à l'abri du soleil.

Grand merci à Françoise pour son travail de préparation. 
Le dossier rapporté par Hélène nous a permis de réaliser 
une  agréable  semaine  pédestre  à  Samatan  avec  une 
quinzaine de participants. Nous y avons rencontré des 
gens charmants  qui nous ont communiqué l'amour de 
leur pays.

Andrée


